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«flUkr

Smart Grid

Les réseaux électriques
entrent dans l'âge de glace

Les entrepôts frigorifiques industriels peuvent-ils contribuer à

stabiliser le réseau électrique en servant de réservoir d'énergie?

Un projet pilote réunissant BKW FMB Energie SA, Migros, IBM,

Swissgrid et l'Office fédéral de l'énergie doit répondre à cette

question d'ici à la fin 2013.



«Avec la stratégie énergétique 2050 de l'a Confé-

dération, et plus généralement avec un recours

accru aux énergies renouvelables, il n'est pas

possible de faire l'impasse sur des réservoirs

d'énergie dans le réseau. L'énergie solaire

ou éolienne, par exemple, n'est pas toujours

produite lorsque les gens veulent du courant
et il faut pouvoir gérer cela», explique Michael

Moser, chefdu programme de recherche «Ré-

seaux» à l'Office fédéral de l'énergie.

Deux solutions sont généralement envisagées.

La première consiste à stocker de manière

intermédiaire l'énergie excédentaire pour
pouvoir l'utiliser plus tard. Les centrales à

pompage-turbinage le permettent. La seconde

solution passe par le «Smart Grid», ou réseau

électrique intelligent. Dans ce cas, les produc-

teurs, les distributeurs et les consommateurs
d'électricité sont reliés entre eux par un réseau

rendu intelligent grâce aux technologies in-

formatiques. Il est dès lors possible d'adapter

«Les halles frigorifiques joueraient

alors un rôle de tampon d'énergie dans

le réseau et contribueraient à sa stabili-

té en équilibrant l'offre et la demande.»

Michael Moser, chef du programme de

recherche «Réseaux» à l'Office fédéral

de l'énergie.

automatiquement la consommation aux ca-

pacités instantanées de production, notam-

ment en décalant certaines consommations

flexibles en dehors des heures de pointe.

Des frigos en mode discontinu

C'est dans cette deuxième voie que s'inscrit le

projet FlexLast. L'objectifest de déterminer si

des halles frigorifiques sont capables d'absor-

ber davantage d'électricité à un moment de

forte production en abaissant la température
intérieure et d'être éteintes lors de pointes de

consommation, sans que la qualité des pro-
duits conservés n'en souffre. «Les halles fri-
gorifiques joueraient alors un rôle de tampon
d'énergie dans le réseau et contribueraient à sa

stabilité en équilibrant l'offre et la demande.

On parle également d'énergie de réglage,

négative ou positive selon que les entrepôts

consomment davantage d'électricité ou qu'ils
sont éteints», poursuit Michael Moser.

Le projet pilote FlexLast porte sur les trois

grandes halles frigorifiques du centre de dis-

tribution Migros Neuendorf dans le canton
de Soleure. Légumes, viande, poisson, œufs

et autres articles de boulangerie y sont stockés

dans un espace de 325 000 mètres cubes, soit

un volume 3 fois supérieur à celui de la cathé-

drale Notre-Dame de Paris. La température

y est maintenue en permanence à -26X, la

puissance de refroidissement totale est de 8,8

mégawatts (MW) et la puissance des moteurs
à disposition de 2,7 MW. «La motivation ma-

jeure de la Migros est de participer à un projet

pionnier lié au virage énergétique», explique
Walter Arnold, membre de la direction du

centre de distribution Migros Neuendorf.

Meilleures performances en été

La récolte et l'analyse des données sont assu-

rées par la société IBM Suisse et son centre
de recherche basé à Riischlikon dans le can-

ton de Zurich. «Nous voulons comprendre
la dynamique spécifique des halles frigori-
fiques, précise Norbert Ender d'IBM suisse.

Beaucoup de questions sont encore ouvertes.

Jusqu'à quelle température est-il possible de

descendre? Combien de temps les halles frigo-
rifiques peuvent-elles être retirées du réseau?

Quelle est l'influence du taux de remplissage
des halles? Quelle est l'influence de la tempé-

rature extérieure, et donc des saisons?»

Les tous premiers résultats semblent no-

tamment indiquer que la gestion des stocks

est le paramètre qui modifie le plus la capa-
cité d'énergie de réglage des entrepôts. En

revanche, les saisons et la température exté-

rieure auraient un effet plus faible que sup-
posé initialement. «C'est probablement dû à

la très bonne isolation des appareils actuels,

estime Norbert Ender. La capacité de réglage

demeure toutefois logiquement plus grande

en été, lorsque les besoins en refroidisse-

ment et la puissance électrique nécessaire

sont plus importants.» Cette flexibilisation
de la consommation électrique aura-t-elle un

effet sur la quantité d'énergie totale consom-
mée par les halles? «En principe pas, répond
le responsable de chez IBM. Mais il n'est pas

impossible qu'une meilleure compréhension

permette de réaliser des économies, ce qui
serait un bel effet secondaire.»

Cela fonctionne aussi avec les voitures

électriques

Le spécialiste d'IBM ajoute que les données

récoltées permettront de développer un mo-
dèle qui sera implémenté dans un programme
informatique. Ce logiciel - qui constitue un
élément clé d'un réseau électrique intelli-
gent - permet d'optimiser automatiquement
la consommation électrique d'unités flexibles,

«C'est la première fois que nous

travaillons avec une unité de la taille
d'un entrepôt frigorifique. Cela donne

un potentiel de réglage beaucoup plus

important et donc une meilleure contri-

bution à la stabilité du réseau.»

Norbert Ender, IBM suisse.

en les décalant dans le temps par exemple. Des

modèles de consommation flexible ont déjà

été développés pour des unités électriques de

plus petite taille comme des réservoirs d'eau

chaude dans les ménages (boilers) ou encore

des voitures électriques.

«C'est la première fois que nous travaillons

avec une unité de la taille d'un entrepôt fri-
gorifique. Cela donne un potentiel de réglage

beaucoup plus important et donc une meil-
leure contribution à la stabilité du réseau. Je

n'ai pas connaissance de projets comparables

en Europe, en tous les cas pas au niveau de

l'énergie de réglage secondaire», constate

Norbert Ender.

Déterminer le potentiel global de la Suisse

FlexLast est un projet pionnier qui a pour but

de favoriser le développement d'un réseau

intelligent en Suisse et de mettre en évidence

le potentiel des technologies Smart Grid pour
les gros clients de l'industrie. Le projet pilote
se terminera fin 2013. Il s'accompagnera d'une

étude sur le potentiel global de la Suisse dans

ce domaine. «Dans ce cas, nous ne considé-

rons pas uniquement les halles frigorifiques
mais différents éléments du réseau dont la

consommation flexible peut être contrôlée»,

conclut Norbert Ender. (bum)
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